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                                                  REMERCIEMENTS  

                                    Madame la Présidente du Parlement Européen , 

Chère Roberta Metsola , 

        Merci de votre invitation et merci infiniment au Parlement européen 

de me conférer cet honneur qui, à travers moi, est attribué aussi  à tous 

les  collaborateurs de la banque centrale européenne depuis sa création. 

         J’ai toujours trouvé le Parlement européen,  qui m’a auditionné plus 

de 40 fois , profondément attaché à la défense de l’ intégrité de l’Union 

notamment dans la  période de la très grande crise économique et 

financière , de 2007 à 2011. C’est ce soutien moral et politique du 

Parlement, la détermination des pays et  des Institutions européennes et 

l’action audacieuse et résolue de la BCE  qui ont contribué à ce que aucun 

pays ne quitte la zone euro en dépit des attaques spéculatives contre la 

Grèce, l’Irlande, le Portugal en 2010 , puis contre l’Espagne et l’Italie en 

2011.  

            Mais le plus remarquable, c’est que non seulement aucun pays n’a 

quitté la zone euro mais que pendant mon mandat j’ai pu, en pleine crise 

mondiale , accueillir au sein de l’euro cinq nouveaux pays : la Slovénie, en 

2007, année de la crise des « subprime », Malte et Chypre en 2008, année 

de la banqueroute de Lehman Brothers, la Slovaquie en 2009 et l’Estonie 

en 2011, en pleine crise des risques souverains. 

Au total cinq pays en crise qui résistent victorieusement et cinq nouveaux 

pays qui entrent dans la zone euro dans la période mondiale et 

européenne la plus difficile depuis la deuxième guerre mondiale … Quelle 
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illustration du dynamisme historique de l’Europe   ! Nous étions 12 pays 

dans l’euro, lorsque j’ai été nommé président en 2003 , nous étions 17  au 

terme de mon mandat, en 2011 ! 

        Aujourd’hui l’Euro est la monnaie fédérale de 21 pays .Dans la crise, la 

BCE a reconnu la nécessité d’être audacieux . En recevant le Prix 

Charlemagne en 2011, j’ai suggéré la création d’un Ministre des Finances 

de la zone euro. J’ai aussi suggéré que le Parlement européen ait  le 

dernier mot dans les cas où il y aurait désaccord entre un pays et les 

institutions européennes , Commission et Conseil. J’ai qualifié ce 

renforcement de l’exécutif et du pouvoir législatif, en cas de crise au sein 

de la zone Euro, d’ « activation d’une   fédération par exception ». 

         Ce qui apparaissait déjà nécessaire alors,  conduire progressivement 

l’Europe vers une véritable fédération est encore plus visible aujourd’hui . 

La division verticale du marché unique en une juxtaposition de silos 

nationaux est le plafond de verre persistant de l’économie de la zone euro 

comme l’ont souligné Mario Draghi et Enrico Letta dont les 

recommandations doivent être suivies . Ce plafond de verre  disparaîtrait 

avec l’instauration d’un véritable marché unique fédéral. 

          Au-delà de l’économie, aujourd’hui les défis géostratégiques exigent 

que l’Europe aille beaucoup plus loin aussi dans le domaine de la 

diplomatie ,  de la défense et d’une véritable union politique fédérale. 

          Parlement européen  unique, marché unique, monnaie unique, mais 

aussi défense unique, diplomatie unique et exécutif unique dans les 

domaines de responsabilité de la fédération européenne ! 

          Voilà ce que  l’Europe doit faire  au cours du 21 ème siècle pour 

assurer la prospérité de ses peuples , pour défendre ses valeurs de 

démocratie et de liberté et pour exercer son influence pacifique et 

légitime dans le monde. 

           Je vous remercie de votre attention.
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